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Reflexions 02

Sans vouloir raviver une polemique sur notre exposition nationale de l'an passe, j'aimerais relever que

beaucoup de choses ne s'y sont pas deroulees normalement. Ce n'est un secret pour personne

qu'au debut, les dirigeants d'Expo 02 ont plutöt «malmene» notre armee pour, ensuite - pas de gaTte

de cceur - accepter une participation militaire autre que les milliers de soldats qui y ont oeuvre comme

«employes benevoles».

N'aurait-il pas ete plus
judicieux de trouver dans Parmee,
ses officiers EMG en particulier,

une pepiniere de strateges,
de concepteurs, cle tacticiens,
des hommes et des femmes
habitues ä diriger, conduire.
elaborer, evaluer, planifier,
organiser et pre'voir. cela justement

dont Expo 02 a cruelle-
ment manque: plan financier
desastreux, coneeptions dou-
teuses, files d'attente indecen-
tes. evaluations erronees ä

divers niveaux, avec un resultat
final discutable, en tout cas

pour l'effet rassembleur es-
compte?

Dans le meme ordre d'idees,
alors qu'on assiste impuissants,

presque chaque semaine.

ä des «deconfitures»
d'entreprises. les erreurs de
management apparaissent de plus en
plus patentes. II n'y a pas si
longtemps les bonnes entreprises

de la place voyaient
d'un tres bon oeil leurs cadres
monter en grade dans l'armee;
elles savaient que cette formation

supplementaire leur etait
benefique.

En prologue au Forum de

Glion. Nicolas Hayek. ä qui
l'on n'en remontre pas en
matiere de gestion d'entreprises a

dit: «II manque de vrais
entrepreneurs dans la plupart des

grandes entreprises suisses
On a engage des gens qui

croyaient etre des managers
parce qu'ils avaient obtenu un
MBA (Masters in business
administration) dans une universite

americaine ou europeenne
Ils sont impregnes cle la

mentalite share-holdervalue in-
culquee dans les ecoles.1»

Aujourd'hui. ce sont ces ma-
nagers-lä qui, sans analyser
les causes de leurs deboires,
ne sont plus du tout interesses

par les carrieres militaires,
trop coüteuses a court terme.
Expo 02, de grandes entreprises

en faillite auraient-elles
mieux tenu le coup avec des
officiers clans leur stctffl

La question pourrait paraitre
presomptueuse... Constatons
cependant que l'economie n'a
jamais ete si mal, que notre
armee manque cruellement de

cadres et que les jeunes hommes

ne veulent plus sacrifier
un poste professionnel interessant

pour une carriere militaire
suivie.

Paradoxalement, j'ai lu
recemment que les femmes sont

de plus en plus attirees par
l'armee, que 50% des recrues
feminines recoivent une proposition

d'avancement comme
sous-officier et la moitie de

celles-ci acceptent une formation

de sous-officier superieur.
Dans cet article. le brigadier
Doris Portmann souligne que

«de plus en plus de jeunes feiD-

mes modernes et stires d'elles

s'engagent au sein de l'armee-

Quotidiennement. elles appr0'
fondissent leurs competences

professionnelles et personnelles.

Une chose est certaine-

Parmee est une valeur süre.-»

Tout n'est donc pas perdu-
La gent feminine redonnera-t-

elle ä la societe une harrno-

nieuse imbrication de 1 arme

dans l'economie?

Major Pierre Blanc
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